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Famille de Hilaire Robitaille et Estelle Leclerc. De gauche à droite, première rangée: Gracia, Hilaire, Estelle, Alma. Deuxième ran-
gée: Auréa, Fortunat, Eugène, Léonard (Frère Gentil), Adjutor, Ovide, Diane et Marie-Anne. Cette photo de famille a été prise à l’oc-
casion du mariage de Marie-Anne, à St-Léonard de Portneuf, vers 1930. C’est cette même photo qui a été reproduite sur les t-shirts
portés lors des fêtes de Dupuy.
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Dans ces pages, le genre masculin est
utilisé sans discrimination, mais
seulement dans le but d’alléger le texte.
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MOT DU PRÉSIDENT

C’est avec plaisir que je vous reviens dans ce dernier bul-
letin de 1996, et j’en profite pour offrir à vous tous de
l’Association et à tous vos proches, mes voeux et ceux
des membres du Conseil, à l’occasion de Noël et du Nou-
vel An.

À la dernière réunion du Conseil d’administration, nous
avons décidé d’organiser une fête régionale en janvier
1997. Cette fête consistera en une rencontre qui ne néces-
sitera qu’une publicité régionale, et je vous suggère d’en

faire autant dans toutes et chacune des régions, afin de
maintenir et augmenter l’intérêt de tous.

Nous ne prévoyons pas actuellement de projet ou d’anni-
versaire susceptible de motiver une démonstration de
l’ampleur de celles déjà produites. Par contre, si vous
avez des idées là-dessus, faites-nous les connaître.

J’ai mentionné le mot « région », parce que j’ai découvert
qu’un mouvement de régionalisation est commencé et
que c’est très valable. L’exemple de l’Abitibi en est un té-
moignage éloquent.

L’Association veut aussi attirer les Robitaille de langue
anglaise éparpillés un peu partout en Amérique. C’est la
raison pour laquelle notre Bulletin va produire en anglais
des textes dont la plupart ont déjà été publiés en français.

Vous trouverez aussi à l’intérieur du Bulletin un résumé
du rapport financier de l’année 1995.

Je tiens à offrir, au nom de l’Association, à Julienne et
David Robitaille ainsi qu’aux membres de la famille, les
condoléances les plus sincères pour le décès de leurs
deux fils en septembre dernier. David a été un donateur et
un collaborateur à l’installation de nos deux monuments.

Votre président Gaston

Nouvelles brèves

� Alpinisme

Benoît Robitaille, avec sept autres membres, ont
escaladé le mont Logan, la plus haute montagne du
Canada avec ses 5959 mètres. Les aventuriers ont
passé 30 minutes sur le sommet le 29 mai dernier. Ils
ne pouvaient pas rester plus longtemps avec une
température de près de - 50 degrés Celsius, d’autant
plus que l’espace au sommet était tellement restreint
qu’ils ont été obligés de s’attacher ensemble pour
éviter la chute de l’un d’entre eux. D’un côté c’était le
vide total, quelque chose comme 3 000 mètres à
débouler en cas de chute.

� Décès

Gérard Robitaille d’Alma est décédé le 12 septembre
à l’âge de 72 ans. Il avait assisté aux fêtes de Dupuy
au début de septembre. Il était le frère de Paul Robi-
taille et d’Alma Robitaille Beaumont.

Également nous apprenons le décès de Gérard Robi-
taillie à Steenvoorde, France, le 8 octobre à l’âge de 57
ans. Il était artisan, commerçant et ancien d’Algérie.

Nos sincères condoléances aux membres des familles
éprouvées.

� Sur la scène

Le comédien André Robitaille, diplômé de l’École
nationale de théâtre en 1989, a joué cet automne dans
le téléroman d’Anne Boyer et Michel d’Astous, Le
retour. Il sera aussi en avril, de la distribution d’une
pièce de Marivaux, La seconde surprise de l’amour.

� Prochains bulletins

Dates de tombée des articles: 5 janvier, 15 juillet, 15
octobre. Dates de parution: 1 mars, 1 septembre, 1 dé-
cembre.
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LES ROBITAILLERIES DE DUPUY ONT ÉTÉ RÉUSSIES

C’est dans l’enchantement d’un rêve qui se concrétise
qu’ont eu lieu les premières Robitailleries de Dupuy, le
1�� septembre dernier.

Quelques 200 invités se sont d’abord rassemblés le matin
à l’église, puis au cimetière, pour ensuite se retrouver à la
ferme de Laurent Robitaille. Un quiz historique a suivi,
palpitant et enrichissant pour les participants.

Cette journée exceptionnelle s’est déroulée par une tem-
pérature chaude qui n’avait d’égale que la joie intense de
chacun. Elle s’est poursuivie au Pavillon des sports de
Dupuy avec un banquet agrémenté de mélodies au violon
qui ont aiguisé l’appétit et d’une danse assise qui a activé
la digestion.

Toute la soirée fut un feu roulant d’activités axées spécia-
lement sur les quatre grandes familles de Du-
puy venues ouvrir ce coin de pays vers les
années 1920. Il s’agissait de Fortunat Robi-
talle, Auréa (Ovide Béland), Ovide et Gra-

cia (Odilon Morasse).

Les nombreux cousins, venus d’un peu par-
tout au Québec et de l’Ontario, ont pu frater-
niser, échanger et mieux se connaître.

Les Robitailleries ont été une réussite totale,
selon leur président, Léonard Robitaille, qui
adresse un gros bravo aux organisateurs en
soulignant que le défi a été relevé!

Tiré de l’Écho de La Sarre, Abitibi

IMPRESSIONS SUR LES “ROBI-
TAILLERIES” DE DUPUY 1996

Par Rollande Camirand Morasse

En prenant un peu de recul, voici mon analyse concernant
toute la longue journée des Robitailleries.

Ce fut une fête incomparable qui a dépassé nos objectifs:
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Rappelons encore ces objectifs:

1) Retrouvailles de la famille d’Estelle et de Hilaire Ro-

bitaille en mettant le focus sur les familles de quatre de
leurs enfants venus s’installer à Dupuy et qui vivent en-
core: Fortunat, Auréa, Ovide et Gracia.

2) Faire connaissance sur la généalogie et mettre en relief
les traits dominants des descendants;

3) Accueillir tout ce beau monde dans les meilleures con-
ditions possibles;

4) Fraterniser à la Robitaille en échangeant avec la paren-
té venue des quatre coins de la province;

5) Pour s’aimer plus fort lorsque la fête est finie.

Pourquoi ce succès?

Il est le résultat de plusieurs éléments basés sur des va-
leurs sûres. En initiant ce projet, nous nous étions mis
d’accord à préparer nos activités dans l’harmonie en im-
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LE LONG VOYAGE D’ADÉLARD

Par Béatrice Robitaille Ferland, nièce d’Adélard

Nous avons appris avec regret le décès d’Alexandre

Robitaille, survenu le douze mai dernier à Riverside en
Californie où il résidait. Il était le fils d’Adélard Robi-

taille, de la lignée d’André, fils de Pierre et Marie Mau-
fait.

Adélard, né à Québec de Cyprien Robitaille et d’Eu-

lalie Guay, était allé s’établir à Winnipeg avec son
frère Joseph. Lorsqu’il devint malade, il partit chercher
de la chaleur en Californie; c’était dans les années
trente. Sa santé retrouvée, il s’intéressa au commerce
des vins et exploita même une plantation d’orangers
pour y établir son fils Alexandre.

À Winnipeg cependant, il avait laissé une fille, mariée à
un belge flamand, dont les enfants et petits-enfants sont
établis maintenant dans différentes provinces de
l’ouest canadien. Nous comptons parmi eux, Yvonne,
une membre à vie.

Alexandre, qui vient de mourir, a vécu sa vie en Cali-
fornie, à Riverside d’abord, puis à San Diego finale-
ment. Il a eu un fils Jean qui, à son tour, va léguer son
nom à deux fils, Steve et Tim, et à une fille nommée
Sheila. Jean, maintenant retraité, projette un voyage à
Québec.

Alexandre avait plusieurs cousins et cousines ici, dont
le président Gaston, la directrice Colette, le secrétaire
René, Roland et autres.

C’est de la petite histoire, mais combien intéressante.

� FAITS DIVERS

Luc Robitaille, le célèbre joueur de hockey maintenant
avec les Rangers de New-York, a pris des cours de karaté
durant l’été pour mieux s’entraîner. « Le karaté me fait
beaucoup de bien, a-t-il déclaré. Il y a plusieurs
mouvements d’étirement sans oublier le côté méditation.
J’aime vraiment ça. » Cette nouvelle approche lui a été
enseignée par l’instructeur de son fils.

Louis Robitaille, danseur des Grands Ballets canadiens,
a tenu un rôle important dans Étude, créé par Édouard
Lock, directeur montréalais de La La La Human Steps.
C’est une oeuvre spéciale qui pervertit le vocabulaire
classique et qui ne s’apparente à aucun style. Louis
voulait vraiment danser et participer à la réalisation de ce
spectacle inusuel et inclassable.

pliquant des responsables qui avaient le goût de réaliser
ce rêve. Ce fut un bonheur à chacune de nos réunions.
Nous sentions que nous étions sur une bonne voie. Le co-

mité responsable s’est donné lui-même l’expérience de
se rapprocher entre cousins et d’avoir un plaisir de se
connaître davantage et d’échanger. Un laboratoire formi-
dable et un échantillonnage précieux.

Alors, motivés et enthousiasmés, les membres du comité
sont allés dans le dépassement débordant de leurs respon-
sabilités pour aller combler un vide quelque part. Nous
avons senti alors par des gestes concrets et expéditifs une

volonté de réussir, de la disponibilité, de la générosité, un
esprit d’équipe fort, sans préjugé, de l’ouverture d’esprit
et un partage stimulant. Tout cela enveloppé de respect et
de confiance.

Ce succès s’explique par un choix heureux des artisans
de la fête en exploitant de nombreux talents chez les Ro-
bitaille. En valorisant ces personnes, nous avons pu cons-
tater leur volonté d’excellence et la qualité de chacune
des activités. Le coeur y était partout. Non, ce n’était pas
une fête improvisée.

Sans doute s’est-il glissé quelques bémols. La perfection
ce sera pour la prochaine fois!
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SERIONS-NOUS DE DESCENDANCE BASQUE?

Par C.M. Robitaille, curé de Church of St. Edward the Confessor, Willowdale, Ontario

Si j’avais le temps, je ferais l’effort de mieux examiner la
possibilité que la famille Robitaille est d’origine Basque.

Par deux occasions séparées, deux abbés espagnols, en
me rencontrant pour la première fois, immédiatement me
disent:

“Robitaille! Basque, Basque pur.”

À une autre occasion, une bonne dame de France, en ap-
prenant mon nom, me déclare Basque, de nom et de phy-
sionomie.

Une autre fois, en visite en Californie, entrant dans un
restaurant qui se dit Basque, et dont les patrons viennent
directement du territoire Basque espagnol, je leur ai de-
mandé:

— Est-ce que le nom Robitaille est d’origine Basque?
— Certainement.
— Est-ce que c’est un nom assez commun parmi les
Basques?
— Bien sûr.
— Est-ce le nom le plus commun?
— Non.
— Quel serait le nom le plus commun?
— Etcheverria.

Voici un autre exemple de ce qui pourrait donner le goût
de poursuivre de telles recherches sur le sujet, non pas un
trésor sous mer, mais un trésor d’information. Geoffrey
H. Farmer, de l’université Memorial de Terre-Neuve, re-
late l’histoire de madame Selma Huxley Barham. Cette

dernière, lors d’une visite de Red Bay à Terre-Neuve, re-
marqua que des morceaux de tuile trouvés sur la plage
ressemblaient étrangement aux tuiles rouges utilisées au
pays Basque. Elle découvrit par la suite dans les archives
de l’ancienne université de Onate, une petite ville bas-
que, le testament d’un nommé Joanes de Echaniz, mort
sur un bateau à Red Bay.

Cette découverte conduisit à la confirmation de Red Bay
comme un site basque du XVI���� siècle dans le Nouveau
Monde, à la découverte du galion San Juan et à la fonda-
tion d’un site national historique.

Si les archives d’assurance basques sont assez complètes
pour relater un naufrage à Red Bay à Terre-Neuve, se-
rait-il possible de trouver le nom Robitaille dans ces ar-
chives?

Selon ce que vous avez publié à date, l’histoire des Robi-
taille (Robitaillie) de Hesdin ne date que depuis le retour
en France du frère de nos ancêtres. Où étaient-ils avant
1650?
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COMPTE RENDU DE NOTRE VOYAGE AU QUÉBEC

Par Gemma Robitaille et Charles Murray, Colombie Britannique

Nous sommes partis de Courtenay, B.C., le 19 mai
1996 pour nos vacances. Une des raisons pour ce
voyage était de rechercher la généalogie de mes parents
qui étaient nés au Québec, ma mère à Coaticook et mon
père à Saint-Raymond. Mon grand-père, Pierre Robi-
taille, déménagea sa famille en 1916 de Saint-Ray-
mond de Portneuf, à St. Front en Saskatchewan, où il
devint un des pionniers de cette région. Mon grand-
père donna une part de sa terre pour faire bâtir une école
qui fut nommée École Saint-Raymond en reconnais-
sance de plusieurs des premiers colonisateurs de St.
Front qui étaient venus de Saint-Raymond.

Comme je suis née à St. Front , nous avons passé quel-
ques jours là pour visiter cousins et cousines et faire
quelques recherches. Nous avons aussi passé un peu de
temps à Saint-Raymond pour rencontrer des parents,
Roland et Marianne Robitaille ainsi que Éva Robitaille
Beaupré.

Quand on a été à Québec, nous voulions aller voir le
Parc Robitaille, mais ne connaissant pas sa localisa-
tion, nous avons téléphoné à René, le secrétaire de
l’Association. Ce dernier avec bonté nous a offert de
nous conduire au Parc qu’il nous a fait visiter tout en
donnant des explications sur l’histoire du monument .
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ATTENTION AU LIVRE SUR LES
ROBITAILLE DE HALBERT’S

NDLR: Tel que promis dans le dernier numéro, nous
avons fait enquête sur la valeur du “Livre des Robitaille
du Monde Entier”. Nous reproduisons deux articles sur la
question, ce qui vous montrera que ça ne vaut vraiment
pas la peine d’acheter un tel volume. Il est à noter que le
prix de publication a été abaissé à 33,95$, par rapport à ce
qu’il était offert il y a quelques années.

HALBERT’S AGIT DANS L’ILLÉGALITÉ

(Tiré de la revue Protégez-vous)

L’Office de la protection du consommateur (OPC) a en-
voyé le printemps dernier cinq constats d’infraction à
Numa Corporation, mieux connu sous le nom de Hal-
bert’s ou The Family Book. Cet éditeur américain vend à
distance des livres de généalogie décevants dont le conte-
nu ressemble davantage à une liste d’adresses qu’à un vé-
ritable ouvrage généalogique. Depuis plusieurs années,
Numa Corporation omet sciemment de fournir le cau-
tionnement (une garantie) prévu par la Loi sur la protec-
tion du consommateur, malgré ses nombreuses
promesses à cet effet.

Rappelons que Numa Corporation demande aux
consommateurs de payer les livres d’avance (environ
40$), ce qui est interdit à moins d’avoir versé un
cautionnement à l’OPC. Rappelons aussi que cette
entreprise a été condamnée en 1992 à 20 000$ d’amendes
pour avoir annoncé que ses livres relataient l’histoire
complète des familles des acheteurs alors que c’était
faux.

GARE À CERTAINES PUBLICITÉS!

(Tiré de l’Ancêtre, Vol. 19-6, février
1993)

Des sociétés de généalogie ont signalé leur indignation
face à des publicités trompeuses reçues par plusieurs de
leurs membres qui s’y sont malheureusement laissés
prendre. Afin de rendre service aux chercheurs, ces so-
ciétés ont demandé à la Fédération de faire le point sur le
contenu réel du produit annoncé par une compagnie.

La compagnie Halbert’s de Bath en Ohio offre en vente à
39,95$ des volumes de généalogie sur différentes fa-
milles depuis plusieurs années. Ces volumes de format
8½ × 11" contiennent tous une vingtaine de pages d’in-
formations généalogiques générales qui s’appliquent à
toutes recherches de nos origines quel que soit le nom de
famille, par exemple d’où venaient nos ancêtres en géné-
ral sans que l’on ne dise d’où vient le vôtre, l’origine des
noms de famille et leurs significations sans toutefois ne
donner d’informations particulières sur la vôtre. Il en est
ainsi pour tous les sujets suivants: comment découvrir
vos ancêtres par la généalogie, comment retourner aux
sources du pays ancestral, d’où originent les armoiries,
sans que jamais on ne fournisse de spécificités pour la fa-
mille concernée.

La seconde partie d’environ une cinquantaine de pages
plus ou moins, comporte des listes de noms et d’adresses
d’individus portant le patronyme concerné et extraits de
bottins téléphoniques donc très incomplets et dont
l’adresse est souvent périmée au surplus. Plusieurs ont
utilisé ces adresses et entre 60 et 70% des lettres ont été
retournées. À vous de juger.

Les pierres du monument sont
très belles. Nous pouvons être
fiers de ce monument. Après,
René nous a conduits à la place
où une plaque a été érigée pour
honorer la mémoire des pre-
miers Robitaille arrivés en
Amérique en 1670 et établis à
L’Ancienne-Lorette.

Enfin nous avons terminé cette
visite par une soirée chez René
où nous avons rencontré son
épouse et en avons appris beau-
coup plus sur l’histoire de
L’Ancienne-Lorette.

Nous avons grandement appré-
cié l’hospitalité chaleureuse que
nous avons reçue et espérons un
jour pouvoir rendre la récipro-
que à tous les Robitaille.

Nous avons beaucoup aimé la
province de Québec et l’avons
trouvée très pittoresque. Nous
espérons un jour y retourner.
Nous avons été au Nord, au Parc
La Vérendrye. À Saint-Jérôme,
nous avons rencontré notre cou-
sine Pauline et ses enfants qui
nous ont emmenés à Montréal.
Nous avons visité aussi d’autres
coins du Québec comme l’Es-
trie, la Gaspésie et la Côte Nord.

!�88& �)��(&���� �( �� '����(&��� ��*� ,�C'
-� 8)*�8�*( &� �&�� �)��(&����� ��*� & @��-�
!�88& �( ')* �,)�7 -&*' �& ��@�)* �( ���� &
�&�)*(� -�' =&�(' �����' E ��;�'()��� -�'
�)��(&�����



Les Robitailleries

Automne 1996 7

FOR OUR ENGLISH MEMBERS

PIERRE ROBITAILLE AND MARIE MAUFAIT

By Lorraine Robitaille Samson, translated by David Robitaille of Vancouver

Of the four Robitaille brothers who first came to New
France, Pierre is the ancestor of most of us. Shortly after
his arrival on November 24, 1670, at the age of 18, he
signed a contract witnessed by the notary Gilles Rageot,
granting him a lot situated in the parish of L’Ancienne
Lorette (Old Lorette) in the Seignory of Gaudarville.
This seignory had been granted to Jean Lauzon, the gov-
ernor, who had then passed it on to his son, Louis. The es-
tate was named in memory of Louis’ mother, Marie
Gaudart. Two years later, on March 20, 1672, before the
same notary, Pierre signed another contract with the Jes-
uit fathers. This time the contract was for a lot in the
nearby Seignory of Saint Gabriel. He had, perhaps, taken
on more than he could handle; because, in October 1674,
he withdrew from a portion of that estate.

Five years after his arrival, Pierre married Marie Mau-
fait. Marie was born in Québec on September 25, 1660,
and was 14 years old at the time of her marriage. Her fa-
ther, Pierre Maufait, lived in Côte Saint-Michel and was
the son of Toussaint Maufay and Jacqueline Bénard from
St. Côme de Vair, in the district of Mamers, in the cathe-
dral town of LeMans, Maine (Sarthe). The couple signed
a marriage contract before the notary, Gilles Duquet, on
May 5, 1675. Marie was accompanied by her father, her
mother Marie Duval, and her sister Jeanne and her hus-
band, Simon Allain, who lived near the Robitaille land.
Marie’s parents promised to give their daughter,

“a party on the eve of her wedding, a milk cow, and a
pig, ... to dress their daughter for her wedding and to
give her six shifts (chemises), six hankerchiefs, six
hats, a cover, a pail, a pair of sheets, six towels, all
new... ”

Unfortunately, there is no trace of the Robitaille-Maufait
marriage in the parrish registry. Since the town of L’An-
cienne Lorette did not establish its first parish until 1676,
they may have been married at the mission in Sillery
where a fire destroyed all the documents, around 1680.

Marie Maufait guaranteed the posterity of the Robitailles
by having 13 children: 10 boys and 3 girls. Three of the
boys died very young: Romain at 2 months; Louis was 5
years old and Claude was 3. Without a doubt, the cruell-
est bereavement was caused by the death of Charles, at
the age of 26. François remained a bachelor and died at
the age of 40. There is no trace of the daughter, Charlotte
Catherine.

The other five boys and two girls did marry.

ANDRÉ, the eldest, was born July 16, 1678 and baptized
on July 17 by Father Chaumonot, a missionary and the
founding pastor of the parish of L’Ancienne-Lorette. He
married Marguerite Hamel, daughter of John Hamel and
Félicité Levasseur on January 1706 in L’Ancienne-
Lorette. They had three children but Marguerite died on
March 31, 1711 at the age of 26. Two years later, on Sep-
tember 11, 1713, at Notre Dame de Foy (Our Lady of the
Faith) church, André remarried. His second wife was
Françoise Catherine Chevalier, widow of Denis Masse
and mother of two children aged 1 and 3. They had seven
children of their own, two of whom died young. André
was buried in L’Ancienne-Lorette on January 16, 1736 at
the age of 58.

MARIE-SUZANNE was baptized on August 16, 1680.
She married Guillaume Belot, son of Blaise Belot and
Hélène Calais on November 14, 1707 in L’Ancienne-
Lorette. They had 8 children. She was buried at Notre
Dame de Foy on November 6, 1760 at the age of 80.

PIERRE was born on October 11, 1682 and baptized the
following day. At the age of 39 he married Madeleine
Berthiaume on November 27, 1721 at Notre Dame de
Foy. She was born in Sillery about 1686, the daughter of
Jacques Berthiaume and Catherine Bonhomme. She had
previously been married to Charles Danet, widower of
Catherine Brassard, and father of two children. They
added six more. The widow Danet therefore had eight
children when she married Pierre, and her last marriage
provided two more.

JEAN, who was born in 1687, married Marguerite Me-
unier, daughter of Mathurin Meunier and Marie Made-
le ine Meneux on January 26, 1717 at
L’Ancienne-Lorette. They had 11 children, six of
whom— three boys and three girls—were later married.
It was Jean who stayed in the family home. He was buried
at L’Ancienne-Lorette on November 13, 1748 at the age
of 71. His widow later married Antoine Ouvrard, wid-
ower of Angélique Vézina, on July 19, 1751 in
L’Ancienne-Lorette. She was buried at L’Ancienne-
Lorette on April 18, 1774 at the age of 89.

MARIE-AGNÈS was born in 1689 and married Eustache
Liénard Mondor Dubois on November 4, 1715 in
L’Ancienne-Lorette. He was the son of Sébastien Dubois
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LES GENS CÉLÈBRES

Le Père Jean-Charles Robitaille, Clerc de Saint-Viateur

Né dans la paroisse de Saint-Roch de Québec, le 3 jan-
vier 1902, de l’union de Pierre-Alfred Robitaille et de
Clara-Alphéda Faucher, le père Robitaille, après ses
études supérieures à l’Université Laval, entreprend, en
1934, une longue carrière d’enseignement des sciences
et des mathématiques au Collège Bourget de Rigaud
(1934-1939 et 1951-1956) et au Séminaire de Gaspé
(1939-1951). En 1957, il est muté à l’école secondaire
de Beauharnois pour y enseigner religion et philoso-
phie jusqu’en 1963 où on le retrouve prédicateur à la
Maison Querbes à Joliette. Il sera par la suite désigné

aumônier (1965-1980) au Foyer Desjardins à Berthier-
ville, au Scolasticat Saint-Viateur de Rigaud et à la ré-
sidence Mario Nadeau de Lauzon.

En 1980, il entre au Centre Champagneur à Joliette où il
est décédé le 13 octobre dernier, dans sa 67� année de
profession religieuse et sa 63� année de sacerdoce, à
l’âge respectable de 94 ans.

Il était le frère de Béatrice Robitaille Ferland, de
Gauvreau Robitaille et de notre président Gaston
Robitaille.

IN MEMORIAM

Nous avons appris le décès de Jacques

Robitaille, de Cap-Rouge, le 19 sep-
tembre dernier, à l’âge de 50 ans. Il
avait participé avec son père David à
l’installation de notre monument au
Parc Robitaille. Il avait aussi fourni
gratuitement des autobus à chacun de
nos grands rassemblements.

Deux semaines plus tôt, soit le 6 sep-
tembre, son frère décédait à l’âge de 41

ans.

Nos sincères condoléances aux membres des
familles éprouvées.

and Françoise Pelletier and widower of Marie Madeleine
Maufay. They had six children. Eustache Dobois was
buried September 26, 1749 at the age of 60, and Marie
Agnès on December 29, 1759 at the age of 70: both in
L’Ancienne-Lorette.

JOSEPH was born on October 25, 1693 and baptized on
October 27. He married Catherine Drolet, daughter of Pi-
erre Drolet and Catherine Routier on January 21, 1722 at
L’Ancienne-Lorette. They had 12 children. Joseph was
buried on March 3, 1756 at the age of 63 and Catherine on
December 17, 1782 at the age of 86, both in L’Ancienne-
Lorette.

ROMAIN was born and baptized on July 26, 1696. He
married Marie Françoise Lemarié, daughter of Charles
Lemarié and Françoise Sédilot on October 10, 1723 at
Notre Dame de Foy. They had seven children. Romain
was buried on December 3, 1749 at the age of 53 and
Marie Françoise on April 8, 1774 at the age of 75, both in
L’Ancienne-Lorette.

In a future newsletter we will complete the story of Pierre
and Marie who did extremely well by managing to raise
their children in conditions which today would be uni-
maginable.
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